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AUX JEUNES fdotre histoire'NT..

La Lecture Magnifique Huit dé M. t Abbé 
Groulx.—Une livraison intéres­
sante de Г Action française.—te 
prochain almanach de la langue 
française, Voulez-vous ailler a terminer 

la GUERRE ?
Le prochain, numéro du “Mada­
waska” vous donnera le moyen

de le laiit.

m
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Un bon livre est un bon ami, U vous enseigne la safeSSé 
Lisez, relises souvent un bon livre ; n'en Usez jamais Je mauvais 

Vous aimez la lecture, jeu- guidance, .tant de folies tant
de boue et de fange. .Non jeu­
nes gens, ce n’est pas dans les 
romans que vous vous forme­
rez l’esprit et le cœur....

La lecture des romans faus­
se 14magination.... corrompt 

. ce- le goût.... et bien souvent.. 
très souvent le cœur.. <

Les seuls romans que je 
vous conseille, de lire ce sont 
les évangiles, la vie des saints

L’action française 
dans sa livraison d'août, 
de réponses à son enquête ‘ ‘Nbs 
forces nationales”. L’étude est fie 
M. l'abbé Lionel Groulx et 1 
sur “Notre histoire” Avec la m(î 
trise qui le caractérise, le distingué 
professeur d’fiistoire du Can ad» à 
Laval analyse les causes de l’ouîjfli 
de notre1 histoire et trace les gran­
des lignes d'on programme d’ensîi- 
gnemeut de l’histoire susceptible 
d’atteindre les descendants de la 
race française en Amérique.

La même livraison signal les ф- 
çons qui se d’égagent de la fête na­
tionale des Acadiens. Elle le fait 
par des vers d'Albert Lozeau et 
des ‘‘Pensées d'août” de M. Orner 
Héroux.

La série des articles contiélit fin 
outre une étude historique d’Hegri

nés gens, très bien. .je vous 
en félicite.. C’est une bpnne 
distraction qui en élévant vo­
tre âme nourrira Votre esprit..

Le livre, .le bon livre, .voi­
là le vrai compagnon des jeu­
nes gens, le plus aimable, 
lui qui peut le mieux dissiper 
les heures de tristesse,. La 
lecture nous dit Latordaire 
suffit pour arrêter l'intelligen­
ce, la nourrir, 4’élever, la pu­
rifier. En effet puisque notre 
âme est une substance qui pen­
se ou trouvera-t-elle les pen­
sées qui devront la nourrir si 
ce n’est dans la lecture..
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Là, jeunes affliSj vduS y 

trouvères de l’amour .. .mais
»

non pas de cet amour frivole 
et terrestre.... mais l’amour 
de Jésus-Christ..

Après ces excellents livres 
que je viens de vous nommer 
pour vous jeunes canadiens- 
francais, ce que vous devez li­
re ee sont les écrits canadiens.. 
D’abord vous devez lire l’his­
toire du Canada "cet éctin de 
perles ignorées’’.....

Aujourd’hui dans les mo- 
ménts critiques ou nous som­
mes c’est surtout dans l’étude 
de notre histoire que nous 
trouverons la force et le

d’Arles sur Mgr de Cheverus pre­
mier évêque (français) de Boston : 
une étude de M. l’abbé Maura&lt

spécialité de cetre pudlication an­
nuelle n’empêchera nullement de 
soigner l'aspect plus directement 
populaire, au moyen de contes ca- 
nabien, de renseignements d’ordre 
prtique. d'illustration, etc. Le prix 
de vente à l’unité sera pour cette 
année de 20 sous, plus 3 sous pour 
le port Les achats en quantité bé­
néficient de fortes réductions $2 la 
douzaine, $15 le cent, $110 le mil­
le. S’adresser au secrétariat de la 
Ligue des Droits du français! bu 
reau 32, immeuble de la Sauve 
garde, Montréal.

' Les livres voilà les vrais 
amis des jeunes gens.. Us sont 
les fleurs qui serviront à orner 
leur jeune intelligence. .leur 
esprit..leur cœur....

Mais il y a quelque chose 
qu’il faut éviter dans Vos lec­
tures, jeunes gens, ce sont les 
mauvais livres....

Les livres sont comme ces 
amis il y en a de mauvais et 
fl faut savoir les disceftiei;

Les mauvais livres; » I voilà 
Ce qui est le plus à craindre 
pour les jeunes gens. .t, Це nos ennemis..

-4— ІЕЕШіШНзтег&пта **i*m~mà*?m livres
poison.. Us faussent l’esprit franchement canadiens ou 
et fascinent le Сйеід . s’exhalent la benne poésie du

Lee mauvais livres dit le terfdir et le sotiveuit de flos 
Pire Vieille “affaiblissent la belles mœurs canadiennes.... 
’Vertu, la foi des adolescents, Nous n’en manquons pas : par 
“étouffent au fond de l’âme exemple nëus avons “Cheü- 

. “tout germe fécond et tout ndus" Les “kapàillages”, 
“sentiment religieux; ;’’ Tout Chez
“lecteur du livre corrupteur errant”..Les “première se- 
"perd le goût du travail et de mailles” “L’almanac de la 
“l’étude, l’habitude de prier, langue française’’ “Par nos 
“de fréquenter les sacrements champs et nos rives” “Autour 
“et de lutter contre ses vils du foyer Canadien” etc..etc 
“instincts”.... .... pour ne parler que de

Il faut donc fuir les mau- quelques-uns 
vais livres; Lisez aussi jeunes gens, les

Dans cette catégorie de li- journaux ; mais des journaux 
vres se trouvent le roman... franchement catholiques et 

Je crois que c’est Eugenie français des revues excellentes, 
de Guérin qui, en parlant du Lisez “l’Action Catholique ’’ 
roman disait que le meilleur *e “Devoir” le “Droit” la Vé- 
ne voulait rien. .Je suis prêt rité" la Croix’’ etc et des re- 
à l’approuver. .Les romans vues comme “l’Action françai- 
n’exercent aucune bonne in- se”un“Canadien errant”. .Le 
fluence sur le cœur des jeunes “Petit Canadien” le “Bulletin 
gens.... du parler français”, la Tem-

II faut lire de ces livres très pérance ”, la"Nouvelle-Fran- 
lârement sinon jamais.... ce” “Messager CanadiA” la 

Ne lisez donc jamais de ro- “Revue Acadienne” etc. .etc... 
mans, et surtout de mauvais 

Le mauvais roman,
“lit-on dans un article de l’ex. 
cellent petit livre “autour du 
foyer canadien" n’est pas seu­
lement le roman franchement 
oidurier, ou encore le roman 
équivoque, polisson, croustil­
lant ; mais même le roman 
qui raconte trop complaisam­
ment toutes les situations de

t LA BANQUE PROVINCIALEч sur les tendances de l’art ca 
dieu ; la chronique mensuel tie 
Pierre Homier ; la revuef des de|x 
derniers livres de M. l’abbé Camil 
ft Roy, par le-H. P. de Graudpré..

La partie .documentaire repro­
duit d’intéressantes paroles du pre­
mier ministre d’Angleterre, Jd- 
Lloyd George, sur la survivance 8u 
gaéliqtie. D’autres renseignements 
sont donnés sür la vie de l‘Action 
française (dont le prix d'abonne­
ment, partant de janvier, est de 
une piastre par année, payable d’a­
vance) et sur les publicatous éditées 
dans la ’'Blibliothèque de l'Action 
françaii" : lafierti, du R. P. Louis 
Lalande, Pour t'Action française, 
de M. l’abbé Groulx . et Refrains 
de Chez nous Ce defnief tecuei', 
dont la première édition est dhjà 
épuisée, renferme une trentaine dej? 
chants canadiens, paroles et musi 
que. Le prix de chacune de ces 
brdchutes est de 10 sous l'exem 
plaire, Si la doüüaihe, $8 le cent. 
S70 le mille, frais de poften plus. 
On peut mêler les diverses hrochu 
res dans une même commande.

La Ligue des Droit du français 
annonce aussi la publique prochai 
ne de son quatrième Almanach de 
la Langue française pour 1919. Le 
caractère documentaire qui fait la
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DU CANADA
Siege social : MONTREAL
SUCCURSALES DANS IA PROVINCE ; 

Caraquet, M. P. E, Moreault,
Bathurst, ‘ A. Alain,
Edmunds t m, F. H. Bourgoin 
Moncton, ‘ J. E. St-André,
Norton, ‘ A. C. L. Hastings,
St-John, 4 D. W. Harper,
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L’URGENCE DE LA GONSER 
VA-TION DU SUCRE

Ce qn’il y a de plus important 
après la rentrée des moissons dans 
le moment actuel, c’est d’économi- 
sêt le 'sncfe, et ta Commission dès 
Vivres du Canada fait un appel à 
tous les loyaux canadiens de fain 
tout un leur possible pour encoura­
ger cette économie Ceci est abso 
lument nécessaire si nous voulons 
que l'approvisioiieraent qui est dis­
ponible à l’heure qu’il est puisse 
durée jusqu'à la prochaine récolte 
et qu’elle soit distribué d’une façon 
équitable.

Ccon­
tage pour nous défendre con- lo—Vous pouvez déposer vos argents toujours remboursables 

à demande et recevoir 3% d’intérêt l’an ; les dits intérêts étant 
capitalisés ou payés tous les six mois, le 30 juin et le 31 décem­
bre de chaque année.

3p—Eu vertu de règlements particuliers à cette 
banque, les argents confiés à son département d’épar­
gne sont contrôlés par tin comité de censeurs. Ces mes­
sieurs examinent mensuellement les placements laits, 
en rapport avec ces dépôts, assurant ainsi aux dépo­
sants la plus grande protection possible.

Зо—Pour 11 commodité de tous, des dépôts de toutes sommes, 
depuis ($1.00) 1111 dollar sont acceptés au département d'épargne.

Deux on plusieurs personnes peuvent aussi ouvrir

!

!

I
I

%

gens.. Ün Canadiennos un compte conjointement.

Nous sollicitons respectueusement votre en­
couragement et votre patronage

1
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Chevaux ! Chevaux !Les ignorants vous diront 
peut-être que toutes ces publi­
cations sont mal renseignées, 
qu’ils vous racontent des 
meurtres en deux ou trois li­
gnes, qu’il n’y a pas de gravu­
res .. ni caricatures

romans.
Les amateurs de bons et de beaux chevaux trouveront 

chez moi, à des conditions faciles, et, à des prix les plus 
bas pour la qualité, chevaux de voiture et chevaux d’ou­
vrage.

J’aurai toujours ce qu’il y a de mieux^siir le marché

чв
qpmme

dans les grands journaux.... Avant d’acheter ailleurs, ne fiianquez pas de venir 
visiter mes étables.Ne vous occupez pas dé ces 

imbéciles là ... Us reçoivent 
les journaux pour le papier.. 
et c ’est toujours commode pour 
essuyer les globes de lampes..

Lisez, lisez beaucoup, jeu­
nes gens, aussi vous vous dé­
velopperez l'esprit et le

•*' - ■ m
SATISFACTION GARANTIE

ÊlliÉlliilla vie qui, sans étaler le mal 
au grand jour le laisse pour­
tant suinter partout”. Les ro- 

,ims, oh. .pour plusieurs ce 
sont de beaux livres.. Oh I ça 
parle devantures tragiques ou ainsi que vos connaisances in­
amoureuses, ah l’amour....
C’est l’espérance me disait ja­
dis un loustic du séminaire, 
on se pâme devant tant d’insi-

r
J’ai une grande expérience dans ce commerce et les 

chevaux que j’importerai au Madawaska seront des che­
vaux choisis. ,

Venez voir pour voùs-meme#

m

% cœur
- L

tellectuelles et vous acquérez 
l’amour de la religion et de la 
...........Patrie.

J08. TETU,--it

Hue St-François, EDMUNDSTON, N. B.
Jean du Québec.
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Lorsque vous voyez cet em­
blème, vous trouverez un char 
qui donne une satisfaction con­
tinuelle aux amateurs d’automo­
biles. Prenez des informations 
a vaut d'acheter uu cher. Le
“Oray Doit”
représente 60 années d'expérien­
ce dans la construction de voi­
tures et d'automobiles.

N’achetez pas d’automobile 
avant de vous rendre compte des 
services qu'elle est à même de 
vous rendre aux moments oppor­
tuns.

Le moment ne sera jamais plus 
propice que maintenant pour 
acheter une automobile. Les au 
tomobiîes étaient, il y a un an, 
à leur prix le plus bas—elles 
n’atteindront jamais un plus bas 
prix. La chèreté des matériaux 
et de la main d’œuvre, qui est 
une cause directe de la guerre, 
sera maintenue pendant des an­
nées après la fin des hostilités. 
C’est donc le moment le plus 
propice pour acheter une auto­
mobile—et la voiture la plus 
avantageuse, pour le public en 
général, est sans contredit la J

“GRAY DORT”

2
UVRAiaON IMMBDIATB^

JOS. N. THIBAULT,
Edmundston, N. B.

Téléphone 27

LOUIS A. DUGAL
CONTRA C TE UR ELECTRICIEN

Edmundston, N. jS.
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DE LA SANTE
*^T De La FEMME

Du Doctor Joseph Lariviere.

îSbsS Ь /ч fiREGDLATEDR
DE LA SANTE

j :Ш
CHEMIN DE FER TEMISCODATA 1

IMKHoraire depuis le 

Express :

à25 Juin 1917 
Dép. Riv. du Loup 7.15 a. in Ш&№ Arr. Connors N. B. 12.50 p. m. 

Dép, Riv. du Loup 10.00 a. m.

Arr Kdttundston, Je. *.55 p. m. 
Dép. Eflmuudston, Je. 8.15

Arr. Riv. du Loup 2.Г5 p. m. 
Dép. Connors N. B. 3.00 p. m.

Si.

De La FEMME Mixte ;

'M S. LAPORTE
PHOTOGRAPHE

Express : Л

$£kpour le Mmluwaska 

CANADIAN KODAK Co.

Seul agentMixte :
Arr. Riv. du Loup 9.00 p. m. 

Service quotidien excepté les dimanche.
Correspondance àBdmundston Jet 

T. . ,le.Can' Pac- Ry- pour Woodstock 
Frédéncton et St-Jean N. B., Houlton 
Presque Isle, Caribou Fort Fairfield, Me 

Et à Rivière du Loup avec tous 
trains express de l’Intercolonial Ry.

Pour plus amples informations, pros 
pectus, etc. s'adresser à 

P. X. Bélanger, Agent général Passa 
gers et Fret.

’

Kodak Autographic qui donne l'histoire de toutes vos poses 
Poudre à développer. Pellicules ou Films

Albums. Boîte à développer. Assortiment complet pour les 
Amateurs

liste*de prix envoyé franco sur demande, aussi que Catalogue

Connaissez-vous co qu'est le Régulateur de 
la Saute de la Femme

І

:

AGRANDISSEMENT

Du Dr. LARIVIERE. WANTED s-.Portraits au Craycn, Couleurs, Sépia

* Votre commande par la malle sera l’objet de notre meilleure 
atteutionPeeled Spruce and Balsam 

Pulpwood. Correspondence in­
vited.

Address : FRASER Limi­
ted, Edniundston, N. B.

Vous ne le connaissez pas si votre santé est mauvaise, si votre figure est pâle, jaune ou blafarde ; 
ne le connaissez pas si vos yeux sont cernés de noir couleur plomb ; vous ne le connaisse z pas si 

vous ressentez des tiraillements et des fatigues dans le côté droit ou le côté gauche ; vous ne le 
connaissez pas si vous ressentez des nausées et pertes d’appétit, avec palpitation du cœur, lassitude, I 
débilité, povlx vite, épiderme chaud, hystérie, épuisement des forces corporelles, déblllé ,n- rvvuse, ! 
mélancolie, etc., finalement vous ne le connaissez pas si vous ne l’avez pas essayé. En un mot, c’est 
l’ami des Dames, et l’ennemi irréconciliable de toutes leurs maladies. C’est le meilleur ntrvin connu 
pour toutes les faiblesses des femmes, irrégularités et maladies des nerls ; c’est le mciiW: purificateur 
du sang; tonique excitant l'appétit ; c’est le meilleur régulateur du cœur, de Uestomac, du foie et des

S. LAPORTE, Photographe,
EDM UN1)8 ТОЖ, Ж B.

ON DEMANDE

Bois de pulpe pele dépinet- 
te et de sapin. Par correspon­
dance.

Saddresser à : FRASER 
Limitée, Edmundston, N. B. 
17 j. n. o.

CALCO CALCO

CÜLTIYATEUB SCERTIFICATS *.

Ma femme a été guérie avec les trois bouteilles du “REGULATEUR DE LA SANTE DE І.Л 
FEMME," qu'elle vient d'achever. Les médecins l’avaient condamnée, elle était incapable de se lever 
et au bout d’une semaine elle pouvait rester debout, et après deux semaines elle faisait l’ouvra-e de la 
ma,son- MICHEL HAINES, Gorham, N. H.

/.

Lisez Bien Ceci
.-voir été condamnée par plusieurs médecins habiles, ainsi que ma famille et tout le village le recom­
mande chaleureusement ce remette à toute femme atteinte du “BEAU MAI ’’

DAME LOUIS DANIEL, Mau ville, R. L, Boite 72.

—A nos abonnés-i
Les départements d’agriculture recommandent for­

tement l’emploie du carbonate de calcium sur les terres : 
Parce qu’il contribue à l’assimulation de l’azote, 
Parce qu’il active la préparation des éléments 

sentiels aux plantes,
Parce qu’il réchauffe le sol et en corrige l’aecidité, 
Parce qu'il améliore la texture des terres fortes et 

arguleuses.
Le carbonate de calcium seul peut faire tontes ces

Nous faisons un appel à 
nos abonnés retardataires qui, 
pour la plupart, par simple 
négligence 11e nous ont es-Pour toutes informations, consultations, etc., addressez ; pas
encore fait parvenir le petit 
montant de leurs redevances. 
Soyez bons et justes, ne nous 
faites pas attendre. Ces peti­
tes sommes sont nos seules 
ressources d’existence, elles 
nous sont indispensables pour 
le maintien de notre 
Pas plus qtfè vous, nous ne 
pouvons vivre et faire vivre 
nos employés sans recevoir en 
temps opportun le salaire de 
notre travail. Encore une fois, 
c’est de la рцге négligence 
secouèz-la une fois par an 
vous vous en trouverez bien, 
vous éviterez le désagrément 
de vous faire ramander, et 
nous nous en trouvèrous bien 
mieux.

Le Br. J. LARIVIERE Cie. 1
— <3 Boston, Mass.

N. B. Nous n envoyons pas «le “REGULATEUR” aux mala zes, privément, dans les centres où 
nous avons des agences ; et là où il n’y a pas d’agence, nous n’en voyons pis moins «le trois bouteilles à 
la fois, a S[.00 u bouteille ou six bouteilles pour 85.00. L'argent doit accompagner l'ordre.

> Défiez-vous des pharmaciens o t des m .rchmds qui vous diront qu’ils ont remèdes cm emplâtres 
tout aussi bons que les miens. Ces misérables-vous trompât cherchent à faire plus de profit sur ce 
qu ils veulent vous vendre. *

choses.
EXTRAIT D'ANALYSEœuvre.

CHIMIQUE :
Carbonate de Calcium.......................o8,4l%
Insoluble dans l’acide (sable, argile).. .66%
Oxyde de fer el alumine.............
Carbonate de magnésium...

; . .80%
• .13%

юо.00%
PHYSIQUE :

Quantité passant le tâtis de 100 mailles 
au pouce9 ІШІ «-Л*

99.59%Ce que peut faire
une petite annonce (Demandez notre livret d'explications)SE

JOSEPH TETU,Une petite annonce, qui coûte 25c 
pour une insertion ou 50c, pour 
trois insertions peut.

—Vous trouver dos pensionnai 
res.

—Louer la chambre 
avez de libre.

—Vous procurer un emploi.
—Vous trouver des capitaux 

pour 1 ancre des affaires.
—Vous faire retrouver l’article 

que vous avez perdu.
Ne vous torturez plus le cerveau 

—ne dépensez pas votre énergie— 
ne cherchez plus . mettez une an­
nonce dans le Madawarka, le résul­
tat est certain et ça coûte si peu 
cher. %

I la Commission des Vi­
vres du Canada dit :. CALCOSirop CALCOque vousj'Le premier travail serai annuel 

de la Commission des Vivres du 
Canada s’est terminé le n aoftt. Il 
n 'est pas hors de propos de signaler 
à l’attention publique certaines 
choses qui out été accomplis par la 
Commission durant cette période. 
La Commission a inauguré plu 
sieurs mesures destinées à effectuer 
la conservation des Vivres et sa dis 
tribution économique. La Commis 
sion a également co opéré avec les 
départements fédéraux et proviuci 
aux d’agriculture dans sou en cou 
rageaient à la surproduction.

Ou peut se reudie compte du ré 
sultal de ces mesures par 1 'augmeu 
talion dans les"exportations eu An­
gleterre et chez ses Alliés. Dans le 
cas du bœuf, ces exportations out 
augmenté sur la moyenne normale 
des exportations de 1910 1914, de 
75,000,000 de livres par année, soit 
6.7S95, p.c : dans le cas du lard, 
(y compris le bacon et le saindoux) 
les exportatious nettes ont augmeu 
té de 125,000,000 de livres par an 
née ou de 571 p.c. On calcule que 
le Canada a exporté au moins de 
25 a 30 p.c de plus de blé durant 
les douze derniers mois qu’il n’au 
rait pu exporter si ce n’est été la 
campagne en favebr de la conser 
vation et de l’organisation das res. 
sources alimentaires de ce pays.

Parmi les mesures qui ont cou tri 
bué à l'uccomplissemer.t de ces ré- 
ultats, mentionnons les suivantes :

On a établi une farine à èxtrsc- 
uniforme, et cette extraction

GOUDRON

ГОШМШ

MATH1ZVS 
Syrup of Tir

COD Cil

, de ©ооовюн et 
d Huile pi f@oe m Новії m

: суши1 I,

Mathieu t~ -imfet
CASSE LA TOUX

Gros flacons,—En Vente partout.
CIE. J. L. MATHIEU, Prop., . . SHERBROOKE P. Q.
Fabricant aussi les Poudrée Nervines de Mathieu, le meilleur 
temede contre les maux de tête, la Névralgie et les Rhumes Fiévreux.

J’ai reçu cette 
maine un char de très 
jolis
Chevaux et Juments
pour les chantiers
Si vous êtes dans le marché 

pour quelque chose d’extra en 
chevaux venez me voir.

se*
a étc-augmeiitée à deux reprises. 
Le Canada fait usage actuellement 
de 76 p.c du blé eutier dans sa fa­
rine Standard.

Ou a établi un système uniforme 
dans la fabrication des produits de 
la boulangerie, et la quantité de 
certiiuà itigrédiens a été limitée afin 
de préveunir un usage extravagant 
pendant que la manufacture d'au 
très produits comportant un usage 
excessif du sucre et de matières 
grasses, a été défendue.

Une grande économie de blé a 
été effectuée au moyen du système 
de licences et des règlements impo 
sés au commerce relativement 
céréales en paquets, les manufac­
turiers étant obligés, de substituer 
une proportion considérable d'au 
très céréales que le blé dans leurs 
préparations.

On a réglementé les établisse­

ments où l’on donne à manger, et 
l’économie dans la viande,le blé et 
les produits laitiers pour l’exporta 
tion en Angleterre et chez les Alliés, 
a été considérable,

On a défendu l’usage des grains 
dans la distillation des liqueurs al 
cooliqnes ; l'usage du malt a été 
également limité. ,

Lusage de grains dans la nourri­
ture des animaux dans les cours à 
bestiaux a été réglementé,et l’on a 
prohibé l’usage du blé propre à la 
meunerie, dans la nourriture des 
volailles.

Des amendes sevères but été im­
posées dans le cas de gaspillage des 
vivres, et les municipalitées ont ré- 
çu des pouvoirs étendus en vue de 
prévenir ce gaspillage.

Des arrangements ont été con­
clus en vue de fournir un abondant 
approvisionnement de poisson, à
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tJ. W. HALL,SBж aux des prix raisonnables, comme sub 

stituts à la viande et autres ali­
ments,

La Commission des Vivres du 
Canada exerce un contrôle sévère 
sur l’importation et l’exportation 
des substances alimentaires.
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L'Union donne la force

-en -

TEMPS de GUERRE

L'Union Mutuelle donne

LA PROTECTION

pour 20 ans et pour la vie

A. P. LABB1E,
Gérant.

Union Mutual life Insurance, Co.
Résidence : St. Leonard, N.B. 
Agence : Van Buren, Maine.
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LE MAD AW ASK А
4

lie eu Angleterre, qui démontre 
jnsqu’a et combien i1 est facile de 
garder ces lapins. Il a pris beau­
coup d'intérêt dans l’élevage des 
lapins et li y consacrait tous 
moments de loisirs. Comme résul­
tat, depuis le mois de mai 1916, il 
a élevé deux mille lapins. Un éta­
blissement qui avait remarqué Uin- 
térêt que portait ce soldat A l’éle­
vage du lapin, lut a confié une ga­
renne dans laquelle ii y avait 100 
couples de lapius. Aujourd’hui on 
calcule que l’élevage de ces 100 cou­
ples de lapins s’est développé dans 
de telles proportions que l’hiver 
prochain on pourra compter sur cet­
te garenne pour fournir régulière­
ment 100 lapins par semaine.

La nourriture qu’on donne à 
lapins est de l’herbe et deux tasses 
de .son par semaine et un peu de 
lait.

VENTE SPECIALE ! sesI

J’ai le plaisir d’annoncer à mes nombreux amis d’Edmundston et des 
alentours que mou stock d’automne et d’hiver est maintenant installé dans 
mon magasin. Je peux vous fournir de ce qu’il y a de mieux en fait de 
Camisoles et Caleçons (fleece line) et toute laine, pour hommes, femmes, 
jeunes filles et enfants, bas en laine pour hommes et f?mmes, sweaters pur 
laine poiir dames et messieurs, pardessus pour hommes, à la dernière mo­
de à vendre à votre prix. ces

X

T"}*
Habillements en serge 

bleue et noir valant 
$30.00 pour $25.00 
$2000

Matinées en lawn val. 
$1.50 pour 95c.

Il serait impossible de faire une 
élévation du nombre de lapins qui 
sont mis sur Te marché pour la con­
sommation en Angleterre, à cau.se 
du nombre élevé de ceux-ci qùi sont 
à l'état sauvage. Avant la guerre, 
uon seulement on consommait en 
Angleterre le lapin qui était élevé 
dans ce pays, mais encore on en im­
portait environ 12,000 tonnes annu­
ellement surtout de l’Australie et de 
la Nouvelle Zelande. En France, 
en Hollande et en Belgique, le lapin 
est nne viande très populaire On 
considère que le lapiu est originaire 
de l’Espagne. _

Les amateurs de lapin considè­
rent que le lapin belge est le plus 
savoureux au point de vve de la 
viande, il est probablement; aussi le 
plus facile à garder. Le lapin fla­
mand est un lapin belge croisé avec 
un lapin d’un autre race. A quatre 
mois, le jeune lapin est bon à met­
tre sur la table et à ce moment, il 
nevrait avoir un poids d’environ 
dx livres.

Si l'accouplement des lapins se 
fait au mois de février on .loit s’at­
tendre à quatre portées par année. 
Il arrive souvent chez le lapin bel­
ge qu’une portée se compose d’une 
douzaine de petits, mais on devrait 
n’en conserver que six ou sept. La 
cuisine du lapin ressemble beancoup 
à celle de la volaille.

Il n'y a pas que la chair du lapin 
dont on puise з se servir, mais il y 
a aussi la fourrure. Ainsi cette der­
nière lorsqu’elle est teinte, est mise 
sur le marché sous lé nom de “re­
nard noir de la Baltique”, oü de re­
nard drun de la Baltique ", ou de 
“loutre de la forêt et autres noms.

Bon nombre de femmes pour­
raient facilement garder des lapins 
sans aucun embarras et sans beau­
coup de travail.

C’est là un élevage profitable et 
qui sera surtout appréciable à cette 
époque où tout se vend cher Avali­
se des circonstances de la guerre. 
On peut faire l'élevage sur une 
grande échelle au point de vue com­
mercial ou sur une échelle moins 
étendue au point de vue économique 
dans les familes.

<< $15.00

Matinées de Soie et 
Crêpe de Chine 

$6.00, $5.00 pour $3.90COMMENÇANT le 3 SEPTEMBREHabillements de cou­
leurs valant 

$30.00 pour $22.00
Robes en Soie et Middy 

Blouse à 20% de 
réduction

/T\es pieux eliepts qu’il me fait plaisir de reuçlr
savent que je leur donnerai satisfaction

les nouveaux clients seront satisfaits eux aussi

Habillements gris (spé­
cial) valant 

$25.00 pour $17.00
Robes de nuit et jupons 
blancs brodés, à 20% 

de réduction
Chemises d’ouvrage 

$1.00 pour 75c. 
$i-5°
$2.00

$1.25
$i-5° Impo$ible de tout énumérer, Cette marchandise 

vient d’être îcçue et 
elle est de la plus hau­
te nouveauté.

Chemises en soie valant 
$4.00 pour 2.75 Venez Voir par Voug-mêmeg.1

Chemises fines 
$1.25, $1.50 pour $1.00 Chaussures pour Hom­

mes, Femmes et En­
fants un très grand 

assortira ent
VENEZ! VOYEZ! ACHETEZ!Combinaisons pour 

hommes(spécial) valant 
$1.50 pour 95c, 
$2.00 Si-55 Les premiers arrives Chemises en saline noir 

pour hommes valant 
$1.25 pour $1.00

Overalls valant 
$г.Ьо pour $1.65

“ $1.40 Les premiers servis$i-75
%

Nous avons un très bel assortiment dans les matinées en crêpe Georgette 
de toutes les couleurs, Indienne, coton jaune, coton hlanc, collets, crava­
tes, bas noir, blanc et couleurs, etc., etc.

Chapeaux et Casquettes à la dernière mode seront ven­
dus durant cette vente a 25 p. c. de réduction.

M’oubliez pas la place
Ancien local de la Banque Provinciale

—

A і A VENDRE/

Un moulin à gasoline, 7 forces, 
un moulin à battre, (Champion 
américain), une scie ronde pour 
scier le bois Le tout sera vendu à
très ben marché.

S’adresser à
IRENE RINGUETTE,

Edmundston, N. B.
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•hé On considère généralement le la­
pin comme étant un petit camara­
de des enfants, mais dernièrement 
on a commencé à se rendre comp 
te que l'on pouvait mettre à con­
tribution la chair du lapin très 

; avantageusement ,
On commence à comprendre que 

le lapin ne doit pas être un ani­
mal exclusivement pour l’amuse­
ment des enfants, mais on peut 
l'utiliser autrement Depuis long­
temps, l’Europe a découvert que 
le lapin fournissait un aliment dé-
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“Pourquoi faire cela ?
“Le gouvernement demande à de femmes se livrent aujourd’hui à 

chacun d’élever dés lapins,dit Lady l’élevage du lapin, tant au point de Une maison avec magasin, très 
Docies. “Ma garenne est en partie vue de l’utilité du lapin comme bon centre de commerce et grand 
une propagande et en partie une viande comestible que comme en- terrain pour cultiver, a un prix ra* 
entreprise commerciale. Je désire treprise commerciale. La même sonnable. 
démontrer à tout le monde coin- chose se remarque dans la ville de S’adresser a 
bien il est facile de garder écono- Hamilton, ov dans une seule garer,- 
miquement un grand nombre de ne on élève en ce moment plus de 35 4 L p. 
lapin dans un petit espace. Je dé- 100 lapi
sire seulement enseigner aux sol- de cette ville, secrétaire de la So 
dats blessés comment faire l'éleva ciété de l’Elevage du lapin et du

lièvre, rapporte ^ju’a Hamilton, les 
“Le Canada commence a s’inté hommes et les femmes s’occupent 

resser à cette question A la Fer- de plus en plus de l’élevage du la­
me Expérimental^d ’Ottawa on a pin.
commencé recement cet élevage et Vu soldat réoement de retour du 
on a obtenu jusqu'ici de bons résul- front rapporte une anecdote recueil- 35 1 m. p.

tats. A Montréal, un bon nombre A VENDRE

Mde WILLIAM HADDAD.
Clair Station, N. b

Monsieur John Peart,ns.

A VENDRE
ge."

Lapins géants des Flandres et 
Belges.

S’adresser à :
J. L. GAGNE, 

Ste Rose du Degelé, P. Q.
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licieux et profitable, et, comme ré- une grande quantité de lapins de 
«ultat depuis des années, on en a différentes variétés. \
fait une grande consommation^Sur Avant la guerre lady Docies occu- 
le continent américain, on a sem- pait un établissement riche et spa- 
blé ignorer jusqu’ici l’utilité de cieux oh le modèle à la mode 
l’élevage du lapin, et on semble se vait aller acheter des petits roquets, 
désintéresser absolument à cet éle- Cet établissement a' été depuis 
vage. Après tout, c’est une ques- transformé -en une immense ga- 
tion d habitude, pendant qu’en An- renne oû l’on peut so procurer des 
gleterre par exemple, depuis long- lapms à un prix raisonnable. Au- 
temps, on considère le lapin corn- jourd’hui, on peut voir parfois A 
me étant un mets délicat cet établissement dés duébtoses et

A propos du lapin en Angleterre d’autres femmes tirées, mais on y 
il n’est pas sans intérêt de mention- voit également des gens de ta classe 

la,fait quedans le centre même pauvre qui viennent avec leur carte 
de la ville de Londres, nne femme, d’alimentation chercher du lapin 
Lady Doceis, s’était ménagé nne qui coûte meilleur marché que le 
immense garenne, où elfe élève bœuf ou le mouton.
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“LE MAD AW ASK A” juillet, il fut transféré à sa deman­
de dans le célèbre bataillon cana- 
dien-français, le 22ième. La derniè­
re nouvelle reçue par ses parents 
le rapportait à I hôpital "British 
Red Cross’’, à Winereaux, France,

liquide, lait, eau, que si l’on em­
ployait du sucre.

Compare livre par livre au sirop 
de blé-d’Inde que l’on vante sur 
dos marchés le prix du premier est 
moins élevé mais là où il nous fau­
dra mettre deux ou trois tasses de 
ce sirop, une de miel sera suffisante. 
En plvs, les pâtisseries seront plus 
douces et plus nutritives sans en 
augmenter le prix. Il y a donc éco­
nomie à employer le miel.

Les biscuits au miel faits avec du 
beurre garderont leur qualité jus­
qu’à ce que le beurre devienne ran­
ce ; et ceux faits sans beurre se 
garderont frais des semaines et tnê 
me devienderont meilleurs. Evide­
ment alors, le miel est surtout em 
pleyé dans les recettes sans beurre. 
Encore une économie.

Une dernière remarque, la cuis 
son des pâtisseries au miel doit se 
faire à feu doux parce que le miel 
étant très épais, il faut lui donner 
le temps de s’éclaircir et de sétendre 
dans la pâte.

Le miel a encore de multiples em 
plois qu’il serait trop long à énn- 
mérer. On dit même qu’il adoucit 
les aspérités du caractère. Mes 
dames si vos maris sont quelpue 
fois impatients, donnez leur du miel 
les effets eont merveilleux diton.

Vous jeunes filles qui vous prépa 
rez à entrer en ménage, habituez 
vous à faire la cuisine au miel et 
vous aureune lune de miel sans fin.

Mdb. C. Vaillancourt.

St-Basile. N. B.Cabano, P. Q. :4
ggSB lournal Hebdomadaire >: EDMUNDSTON, N. B.

fARIF D’ABONNEMENTS - - Payable strictement.d’avance
ETRANGER

Made moiselle Gertrude Guerette 
d’Edmundston en visite chez M 
Philippe Guerette son oncle.

Mademoisslle J< anne Morency de 
Trois Pistoles est à l’hôtel Ouellet 
depuis trois semaines.

• —O 
M. Arthur Yco de Rivière du 

Loup M. François Bérubé voyageur 
de Thos. Langlais de passage à Ca 
buno.

Extrait du procès Verbal -ті» 
dernière assemblée des dames de la 
Société l’Assomption tenue le 2 
Sept 1918.

Sur la demande de la Conseillère 
présente à l’assemblée, la carte d’ad­
mission de Melle Madeleine Roy 
fut acceptée a l’unanimité, et cette 
dernière fut initié Séance tenante. 
Sur l’axis do Mme Béloni A Cjrr, 
Prés, un vote de remerciement fut 
pi oposé et un 
piésenté à Mme 
marque de reconhaisance pour І68 
services qu elle rendit a la Succur­
sale comme officière. Il fut propo­
sé pur Mme Denis I. Daigle,et se­
condé par Mme Paul Cyr, une di­
minution de cinq centins sur les 
cotisations mensuelles à la caisse 
locale. Melle Irène Martin fut élue 
et installée Sec Très, de la cuccur- 
sale.

і Y-gg

M iCANADA
$i.oo Un an, 

50c Six mois,
$1.50Un an, 

Six mois, M. Maurice Thibault, étudiant 
en droit à Laval, qui a passé les 
vacances chez son frère M. Joseph 
Thibault à Edmundston, est retour 
né cette semaine pour ses études.

0.75

.TARIF DES ANNONCES1 annonces légales, première insertion, la ligne...............................................15 cts
•• “ par insertion subséquente, la ligne...................................... 10 cts

Annonces, (A vendre ou à louer) ne dépassant pas 10 lignes, 1ère insertion.. 50 cts
par insertion subséquente... .35 cts 

25 cts

1

І
Y

- ’w -tit souvenir fut 
Linotte, comme

Avis de naissances, mariages et décès.........................................
Ces derniers publiés gratuitement pour les abonnés
Petites annonces, offre et demandça d’emploi, perdu, trouvé, etc, ,

par chaque insertion.... 25 cts 
Tarif spécial pour annonces à long terme.

pv. -
I Alleluia d’âmour Mademoiselle Laurette Belanger 

nous a quittés lundi soir pour aller 
enseigner a Ste Catherine de Port 
nenf Melle Madeleine Sirois pour 
aller enseigner a Whitworth Ternis 

—O—

L’ouverture des classes à Cabano 
a eu lieu lundi le 9 septembre, Pro 
fesseur, Maîtresses, élèves, nous 
souhaitons bons succès.

aLe dernier numéro du “Passis 
Temps (612) contient HUIT mor­
ceaux de musique dont voici les 
titres :

Alleluia d’Amour, valse pour le 
piano. —2, Etoiles d’Or, solo et 
chœur pour enfants.—3. La danse 
des ombres, extrait de ‘Dinorab”. 
Meyerbeer-—4. Si j’avais su, ro 
mauce populaire de Ch. Tanguy.— 
5. Serment d'Amour, chanson notée 
par A. F.— 6. Le Concrit Canadien 
sur l’air de “Miunit Chrétiens”.— 
7. L’enfant Puni, vieille complain 
te reconstituée.—8. Mon pays, mes 
amours paroles et musique.

Ft aussi : Fleur de franchée, mo­
nologue inédit de Gaston Charles ; 
Louis Hébert, poésie à lire et à di­
re de Louis Joseph Doucet.

En vente partout, 5 sous le nu 
méro ; par la poste 6 sous. A bon 
neinent, un au Canada, $1.50 ;Etats 
Unis, $2 00 Adresse : Le “Passe 

dresser au bureau du “Madawaska’’. Temps, 16 Craig Est, Montréal.

I
a adressé la parole dimanche der­
nier à Rogersville dans les intérêts 
de la souscription qui se fait actuel 
lenient au Canada pour les huttes 
de soldats au front

KITES LOCALESі

N 'oubliez pas de lire Vannonce de 
M. Michel Abbisouiapparait dans 

née. Cehx qui veu- 
r des marchandises

M. l'avocat Max. D. Cormier st 
rendait, lundi dernier, à Mont-Joli 
reconduire sa belle-mère, Mde John 
Pineault (pii était en promenade à 
Edmundston depuis un mois.

On nous prie d’annoncer qu’il .y 
aura à Clair, dimanche le 15, une 
grande partit de Charlemagne. 
Avis aux amateurs.

une autre colon AVIS vlent se procure 
à bon marché lie doivent pas man­
quer la chance qui leur est offerte 
pour 30 jours à partir du 3 septem

Melle Anna-Marie Côté est parti 
mardi soir pour visiter Québec, Ri. 
mouski, et plusieurs autres places 
dans le haut du fleuve.

J’informe le public que j’ouvri­
rai à l’ancien poste de M John B. 
Savard une épicerie de tout premier 
ordre où j'invite le public acheteur 
à venir faire une visite et obtenir 
satisfaction.

Mdc LEONARD RAYMOND, 
Rue Canada 

Edmundston, N. B.

bre.

Melle Yvonne Ouellet qui vient 
d’obtenir du “Domifiibn College of 
Music’ ' le plus haut diplôme de 
cette institution commencera à don­
ner des leçons de musique vers le 
15 septembre prochain.

Ou aura qu’à s'adresser à «lie à 
VHôtel Queen après cette date.

— O—

M. Jean Baptiste Michaud, notre 
magistrat de police a déménagé son 
bureau au palais de justice. Il s’oc­
cupe aussi d’assurance contre le feu 
et il est agent pour la “Merchants 
Casualty Company” assurance con­
tre les maladies ut les accidents.

La retraite cette année a l’occa­
sion des Quarante Heures a été 
pvèchée par le Révérend Père Ro- 
bichaud Jésuite qui nous a fait en­
tendre de beaux sermons. Nous 
garderons longtemps le souvenir de 
c s jours de prières et nous saurons 
mettre en pratique les belles paro­
les de ce bon Père.

—o—

Un garçon qui désire apprendre 
le métier d’imprimeur n’a qu’à s’a

«

в TLe Capitaine Jos Pineault, frère 
de Mde Max. D. Cormier, a reçu au 
front, le 3 courant, des blessures de. 
carabine multiples et sévères. Le 
Capitaine Pineault était un des ofti 
durs du I89ième bataillon. Après 

arrivée en Angleterre dans l’au­
tomne de 191C, il suivit plusieurs 
cours militaires et devint instruc 
teur au camp de Whitley. Le 28 fé 
vrier dernier, il traversa en France 
et fut versé dans le 90ième bataiI 
Ion “Winnipeg Rifles”. Au mois de

f 9□Economisez le sucre en 
employant le miel

Cultivateurs lisez s 19 вLe Madawaska”
Bien des gens s’imaginent que le 

miel 11e s’emploie que naturel, com 
me dessert ou pour combattre la 
toux. C’est une erreur que nous al­
lons nous efforcer de faire disparaî 
tre eu vous montrant les multiples 
manières dont on peut à la cujsine 
employer ce savoureux produit de 
nos abeilles.

Tous admettent que le miel est 
plus délicieux et plus sain que 11’im- 
porte quel sirop ou autres produits 
similaire qu’on peut mettre sur nos 
tables. Mais ce que toutes mes4:0m 
pagnes ménagères 11e savent pas 
c’est qu’il peut, dans un grand h^m- 
pre de recettes, être employé à la 
place du sucre ou tout autre sirop 
avec cet avantage que leg, produits 
sont bien plus doux, se conservent 
mieux se gardent frais bien plus 
longtemps. ^

Le miel sur nos tables :- Le цііеі 
étant une nourriture très riche, ne 
doit jamais être servi seul, mais plu 
’ôt comme I on sert des confitures 
ou du t ігор avec du xpain, des gâ 
teaux des céréales (force, corn fia 
kes, grua 1, riz) ou tout autre пош­
ти re semblable. Le miel et la prè 
me font un délicieux mélange, pes 
fruits tels que bananes, pommes ou 
oranges, etc....arrosées de miel font 
•in dessert savoureux et très vif à 
préparer,

Le miel-pent s’employer à la pla 
ce du sucre pour les conserves que 
l’on veut faire. Lets fruits cuits dans 
.einiel se conserveront indéfiniment 
de plus, ils garderont une couleur 
plus brillante presque leur couleur 
naturelle.

Dans les jours chauds de Uété, 
une limonade sucrée avec un 'peu 
de miel fera une excellente liqueur 
r ifraichissante. Et que dire de ce 
fameux hydromel cette liqueur des 
dieux (disaient les aucjens) qui a 
toute la saveur de la chartreuse, 
mais avec l'immense avantage qu’ 
elle n 'en a pas les effets.

Le miel dans notre cuisine : Le 
miel contenant moins d’acidité que 
la mélasse, la remplace avantageu­
sement dans la confection des pains 
d’épices, muffins, biscuits, "galet 
tes” et fait un produit beaucoup 
plus d mx. Par ce fait, ou. mettra 
moins de sodas lorsqu’il sera substi 
tué à la mélasse. Règle générais, 
une demi-cuillèrée à thé de sodas 
est la quantité requise pour une tas­
se de miel. Si vous employez dq lait 
sûr pour la confection de vos pâtis 
series il est bon d.ajouter une pin 
cée de poudre à pâte pour chaque 
chopine de farine. Les "galettes’* 
seront plus belles en faisant cela.

Comme une tasse de miel contient 
1-5 d’eau il faut en tenir compte, 
et mettre 1-2 de moins de matière

' .M. le docteur A. M. Sormany est 
revenu mardi d’un voyage à Ro­
gersville et autres places dans le 
nord de la province M. le docteur
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Here is a 
very neat 
and Smart 
Style-----

AUX CITOYENS DES ETATS-UNIS AU CANADA 1f\ Par les Règlements de la Convention du 
service militaire des États-Unis, approuvés 
par le Gouverneur en Conseil le 20 août 1918, 
LES CITOYENS DE SEXE MASCULIN 
DES ÉTATS-UNIS AU CANADA, DES 
AGES ALORS SPÉCIFIÉS DANS LES LOIS 
DES ÉTATS-UNIS, qui prescrivent le service 
militaire obligatoire, non compris ceux qui 
ont obtenu l’exemption diplomatique, SONT 
RENDUS SUJETS ET ASTREINTS AU 
SERVICE MILITAIRE AU CANADA, ET 
ONT DROIT A L'EXEMPTION OU À LA 
LIBÉRATION DE CE SERVICE SOUS LE 
RÉGIME DES LOIS ET DES RÈGLE­
MENTS DU CANADA. Les règlements 
gouvernant cette obligation sont publiés dans 
la Gazette du Canada (Extra) du 21 août 
1918; dont une copie peut être obtenue sur 
demande par la poste au Directeur de_la 
Branche du Service militaire du ministère de 
la Justice à Ottawa.

LES CITOYENS DES ÉTATS-UNIS dans 
la catégorie ci-dessus qui étaient AU CANADA 
LE 30 JUILLET 1918, ONT SOIXANTE 
JOURS A COMPTER DE CETTE DATE 
POUR CHOISIR ENTRE S’ENGAGER OU 
S’ENROLER DANS LES FORCES DES

ÉTATS-UNIS OU RETOURNER AUX 
ÉTATS-UNIS; et CEUX QUI, pour quelque 
raison, DEVIENNENT SUBSÉQUEM­
MENT SUJETS AU SERVICE MILITAIRE 
AU CANADA, ONT TRENTE JOURS A 
COMPTER DE LA DATE OU ILS ONT 
ENCOURU cette obligation, pour exercer 
pareil choix. Il est également stipulé par la 
Convention que les certificats d’exemption 
diplomatique peuvent être accordés dans 
ces périodes de choix ci-dessus. TOUT 
CITOYEN DES ÉTATS-UNIS A QUI S’AP­
PLIQUENT CES RÈGLEMENTS DOIT 
SE PRÉSENTER AU REGISTRAIRE sou» 
le régime de la Loi du Service Militaire, 1917, 
POUR LA PROVINCE OU LE DISTRICT 
dans lequel il se trouve, en la manière pres­
crite par les règlements, DANS LES DIX 
JOURS APRÈS L’EXPIRATION DE SA 
PÉRIODE D’OPTION, et SERA PASSIBLE 
DE PEINE S’IL MANQUE sans excuse 
raisonnable DE SE PRÉSENTER AINSI. 
Pour l’information de ceux qu’ils peuvent 
concerner, les articles 3 et 4 définissant les 
exigences de l’enregistrement, auxquelles il 
est strictement nécessaire de Se conformer, 
sont substantiellement énoncés comme suit:
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but for a eorreet 
idea of Our Style 
OfferirçÇyou ou^lyt 

to see our pull 
Display of /qodels
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it We have every style in 
vogue, together with a 
wva.th of beautiful fabrics 
that in sure to appeal to 
you, no matter what your 
taste may be.

S’
J.L. TAYLOR 
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RÈGLEMENTS
\ 3. TOUT CITOYEN DES ÉTATS-UNIS avec les détails ci-dessus mentionnés et dans 

DES AGES PRÉSENTEMENT SPÊCI- le délai susdit, il DEVIENDRA COUPABLE 
FIÉS DANS LES LOIS DES ÉTATS- D’UNE OFFENSE ET PASSIBLE SUR 
UNIS prescrivant le service militaire obliga- CONVICTION SOMMAIRE D’UNE 
toire, mais non compris ceux qui sont sujets à AMENDE N’EXCÉDANT PAS CINQ 
l’exemption diplomatique, DANS LES DIX CENTS DOLLARS ETJJ’EMPRISONNE- 
JOURS APRÈS L’EXPIRATION DU MENT pour une période n’excédant pas six 
DÉLAI FIXÉ PAR LA CONVENTION mois, et de plus d’une AMENDE DE DIX 
durant lequel _ le gouvernement des États- DOLLARS POUR CHAQUE JOUR APRÈS 
Unis peut lui délivrer un certificat d’exemption LE DÉLAI FIXÉ pour l’enregistrement, pen- 
diplomatique, DEVRA DÉCLARER FIDÈ- dant lequel il continue de n’être pas 
LEMENT AU REGISTRAIRE, PAR gistré.
LETTRE RECOMMANDÉE et d'une écri- 4. TOUT CITOYEN DES ÉTATS-UNIS 
ture bien lisible, son nom au long, son oecu- QUI A OBTENU L’EXEMPTION DIPLO- 
pation et la date de sa naissance, mentionnant MATIQUE, bien qu’ij ne soit pas autrement 
aussi s’il est célibataire, marié ou veuf, et dans sujet aux présente règlements, DOIT DANS 
ce dernier cas, s’il a un enfant vivant; aussi, LÉS DIX JOURS APRÈS QUE CETTE 
si marié, la date de son mariage; puis son lieu ^EXEMPTION A ÉTÉ ACCORDÉE EN 
de résidence et son adresse ordinaire au FAIRE au Registraire UNE DÉCLARATION 
Canadaj.et, s’il réside dans une ville ou une VÉRIDIQUE, de la même manière et avec les 
localité où les rues sont nommées et les maisons mêmes détails prescrire à l’article précédent; 
numérotées, le nom de la rue et le numéro de la il doit de plus inclure dans sa déclaration les 
maison; ou s’il réside dans un autre endroit, détails exacts et complets de son certificat 
le numéro du lot >-t la concession, la section, le d’exemption diplomatique. LA NÉGLI- 
township et le méridien, ou autre description GENCE OU L’OMISSION SANS EXCUSE 
précise permettant de connaître son lieu de RAISONNABLE de se conformer aux pres- 
résidence, eu égard à là coutume dans la criptions du présent article CONSTITUE 
localité où il réside; ET SI, SANS EXCUSE UNE OFFENSÉ PASSIBLE, DE LA MÊME 
RAISONNABLE, IL NÉGLIGE DE FAIRE MANIÈRE, DES PEINES PRÉVUES à 
CETTE DÉCLARATION ляс la jpanière et l’article précédent. »

Ordering your Clothes to 
Measure will compensate 
j-ou in many ways in re­
turn for the time consu­
med in having them spe­
cially cut and made for 
you.
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